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Le guide « Réussir la planification et l’aménagement 
durables » propose une méthodologie et une base de 
connaissances thématiques pour réaliser un projet d’ur-
banisme durable. Il présente un certain nombre de pistes 
d’actions qu’il s’agit d’adapter aux enjeux spécifiques d’un 
territoire de projet. Il ne s’agit pas d’être exhaustif, en par-
ticulier sur des questions et approches techniques rele-
vant de l’expertise.
 
C’est pourquoi en complément du Guide AEU2, l’ADEME a 
décidé de mettre à disposition une collection de cahiers 
techniques au-delà des thématiques actuelles du guide :

- Cahier « Ambiances Urbaines »
- Cahier « Mobilité »
- Cahier « Activités Économiques »
- Cahier « Ecosystèmes dans les territoires »
- Cahier « Climat et Énergie »
- Cahier « Construire la ville sur elle-même » 

Ces cahiers ont pour objectif de capitaliser pour chaque 
sujet et en lien avec les autres, les outils, méthodes et 
exemples dans les projets d’aménagement, les projets 
urbains et de territoire. 

Ces cahiers sont à destination des professionnels, qu’ils 
soient urbanistes, architectes, bureaux d’études ou 
techniciens des collectivités désireux d’approfondir 
leurs connaissances et leurs compétences dans une 
thématique particulière. Ils ont vocation à proposer des 
pistes de travail techniques et opérationnelles  et faciliter 
ainsi la mise en œuvre de principes d’aménagement 
durable.

AVANT-PROPOS
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11INTRODUCTION 
CAHIER TECHNIQUE AMBIANCES URBAINES

LES OBJECTIFS DU CAHIER  
« AMBIANCES URBAINES »
Ce cahier témoigne d’une diversité d’expériences locales, 
exposant ainsi les orientations possibles, à la lumière des 
évolutions législatives, en particulier des lois Grenelle et 
de la nouvelle convergence des politiques urbanistiques, 
énergétiques et environnementales. Il n’a pas vocation à 
réaliser un inventaire exhaustif de bonnes solutions direc-
tement applicables. Son objectif est d’ailleurs moins de 
donner des réponses que de susciter le questionnement 
chez les professionnels. Il s’agit dans ce cahier de mettre 
en lumière les enjeux, les débats, les obstacles, etc.
Il met à disposition des décideurs et des professionnels 
de l’urbanisme, des outils et modèles qui intègrent les 
travaux de recherche récents sur les ambiances urbaines, 
des pistes en termes de réponses opérationnelles (spatiales, 
règlementaires, contractuelles) ou de mesures d’accom-
pagnement visant à assurer la tenue des objectifs sur la 
durée ou l’optimisation du fonctionnement du système 
urbain. Ces outils et pratiques demeurent des pistes de 
réflexions, sources d’inspiration pour alimenter les projets 
de territoire, les projets urbains ou d’aménagement.

LES OUTILS ET EXPÉRIENCES 
PRÉSENTÉS
Les différents chapitres renvoient à des expériences ou 
outils présentés sous forme de fiche standardisée per-
mettant aux acteurs de l’urbanisme de lancer des pistes 
de réflexion ou de travail et de mobiliser les éventuels  
spécialistes auxquels ils peuvent avoir recours dans leurs 
approches et mises en œuvre.
Pour en faciliter la lecture, le contenu des fiches expé-
riences et outils est organisé suivant différents items :

INTRODUCTION

Des informations clés pour situer 
le type d’outils ou d’expériences

Une description de l’expérience 
ou de l’outil présenté : 

contexte, méthodes, 
résultats, etc.

Des éléments d’analyse : 
reproductibilité, 

interactions avec 
d’autres thèmes

Des sources et contacts pour aller plus loin

85FICHES EXPÉRIENCES ET OUTILS 
CAHIER TECHNIQUE AMBIANCES URBAINES

LE SUIVI EN TEMPS RÉEL DE DIFFÉRENTS  
FACTEURS D’AMBIANCES :  
le monitoring urbain de Nice Côte d’Azur 

LA CONCEPTION URBAINE ET PAYSAGÈRE, SOCLE TRANSVERSAL DES AMBIANCES

n°1 

FICHE
EXPÉRIENCE

Sources : http://www.nice.fr/Collectivites/Actualites/Nice-ville-intelligente-et-durable

ECHELLE DE MISE EN ŒUVRE
¨ Grand Territoire
þ Ville
¨ Quartier

CONTEXTE
A partir de 2007, la Métropole Nice Côte d’Azur a mis en place un système de monitoring urbain sur son territoire. L’objectif poursuivi était de 
superviser, avec un outil commun, plusieurs paramètres environnementaux de la ville et leurs évolutions dans le temps et l’espace.

MÉTHODE APPLIQUÉE
Le monitoring se définit comme un système permettant de suivre la 
variation de données en temps réel. Un réseau de capteurs mesu-
rant différents paramètres liés à l’environnement urbain (bruit, tem-
pérature, qualité de l’air, odeurs, comptages de fluides, etc.) a été 
mis en place, permettant le suivi en temps réel de ces paramètres. 
Les capteurs ont notamment été installés sur les candélabres de la 
ville. Les mesures enregistrées sont transmises sans fil, par radiofré-
quences, et transférées à une plate-forme de données environne-
mentales liées au climat, à la pollution, au bruit, etc.
La démarche de monitoring urbain a été développée sur la commune 
de Cagnes sur Mer en 2007 par la Métropole Nice Côte d’Azur, dans 
le cadre d’un partenariat avec la commune, Orange Labs, Veolia Eau 
et le CSTB. 

En 2011, la Métropole décide d’étendre la démarche sur le reste de 
son territoire, notamment sur le projet de l’ECOCITE de la Plaine du 
Var. Le champ de données recueillies s’élargit : capteurs de remplis-
sage des points de collecte, surveillance thermique à l’intérieur des 
bâtiments communaux, mesures sonométriques, comptages de vé-
hicules, etc. La Métropole souhaite utiliser ce système de monito-
ring pour centraliser les services de gestion urbaine de proximité. 
Enfin, les données recueillies dans le cadre de cette démarche per-
mettront de renseigner les indicateurs de développement durable 
inclus notamment dans l’Agenda 21, le Plan Climat Energie Territo-
rial, le PDU et le plan de prévention du bruit de la Métropole.

RÉSULTATS
Cet outil permet de constituer une base de données complète et 
instantanée à la disposition des services de la collectivité et/ou du 
grand public
Ces résultats peuvent être utilisés via différents biais :
- un système de surveillance et d’alerte de paramètres urbains en-

vironnementaux (par exemple, pics de pollution, alerte canicule, 
etc.) ;

- un observatoire de l’écologie qui peut alimenter le renseignement 
d’indicateurs en lien avec d’autres politiques urbaines (carte de 
bruit, de qualité de l’air, etc.) ou de développement durable (Agen-
da 21, PCET, etc.).

Les résultats peuvent également être utilisés pour mesurer l’impact 
des modifications apportées à un projet d’aménagement en termes 
de bruit, de chaleur, etc. Le monitoring peut devenir en cela un outil 
d’évaluation voire d’aide à la conception.

AVANCEMENT
La démarche à été lancée en 2007.

REPRODUCTIBILITÉ
Particulièrement adapté aux besoins des collectivités, cet outil nécessite des compétences en termes de gestion de données et une instrumen-
tation importante notamment en termes de TIC. Les partenariats avec des grands groupes de ce secteur peuvent être un levier intéressant.

ELÉMENTS DE DÉBAT ET INTERACTIONS AVEC D’AUTRES THÈMES
Cette plateforme fournit des données moyennes et instantanées qui 
renseignent sur des indicateurs globaux mais peuvent aussi déclen-
cher un système d’alerte (pic de pollution, point noir de bruit, etc.). 
La plateforme constitue une source de connaissances précises et 
utiles dans le cadre d’une politique publique d’amélioration des am-
biances urbaines. 
Cet outil innovant a recours aux technologies de l’information et de 
la communication pour améliorer les connaissances du territoire en 
termes d’ambiances urbaines. Ces connaissances ne sont cepen-
dant pas absolues. Il est intéressant de les compléter avec une ap-
proche qualitative.

Cet outil permet de croiser plusieurs thématiques des ambiances 
urbaines : climat, bruit, pollution, etc. La cartographie instantanée 
que l’on peut obtenir à partir des données peut également être su-
perposée avec d’autres cartographies : la cartographie des zones 
selon leur fonctions (bars, loisirs de nuit, etc.), une cartographie des 
formes urbaines, une cartographie de l’éclairage la nuit, etc.
Il peut également être utilisé pour croiser d’autres aspects théma-
tiques des AEU2 : suivi des consommations énergétiques et d’eau, 
comptage des flux routiers, fréquentation des transports en com-
mun, etc.



12 RÉUSSIR LA PLANIFICATION ET L’AMÉNAGEMENT DURABLES
CAHIER TECHNIQUE AMBIANCES URBAINES

DÉFINITION  
DES AMBIANCES URBAINES

Qu’est-ce que l’ambiance urbaine ?
Des lumières, des sons, des volumes, des flux, des pré-
sences... Qui n’a jamais prêté attention aux caractéris-
tiques des lieux que nous traversons ? L’ambiance, c’est 
l’expression de la vie urbaine. La notion d’ambiance, ainsi 
que son sens, furent modelés en architecture depuis le 
milieu des années 1970. Elle a été particulièrement étu-
diée pendant les années 1990, notamment à travers les 
travaux d’équipes du CRESSON (Centre de recherche sur 
l’espace sonore et l’environnement urbain) et du CERMA 
(Centre de recherche méthodologique d’architecture), qui 
ont associé dès 1991 leurs compétences au sein d’une 
Unité Mixte de Recherche « Ambiances architecturales  
et urbaines ». Cette notion est intrinsèque à tout projet 
d’urbanisme, même si elle est rarement nommée en tant 
que telle. 
Elle dépend des paramètres physiques, humains, spatiaux 
et temporels. 

La dimension physique est celle que nous sommes le 
plus à même d’apprécier : elle mêle le climat (l’ensoleille-
ment, le vent, la pluviométrie, l’humidité, etc.), les sols et 
les sous-sols, la faune et la flore locales, l’environnement 
sonore préexistant sur un site, voire même la qualité de 
l’air dans certains cas, etc. Elle est également liée à la 
dimension spatiale d’un lieu : l’organisation des formes 
bâties peut protéger du bruit mais aussi accentuer ou ré-
duire les effets du vent, favoriser l’ensoleillement ou créer 
des zones ombragées. Les aspects humains la modèlent 
aussi : une infrastructure de transports est d’autant plus 
bruyante qu’elle est utilisée intensément, comme aux 
heures de pointe par exemple. La qualité de l’air et des 
sols dépendent eux aussi des activités humaines exis-
tantes. 

La dimension humaine est quant à elle liée aux usages 
d’un lieu, à la perception qu’en ont les usagers, aux sen-
sations qu’il suscite, ou encore aux interprétations dont il 
fait l’objet. Là aussi, cette dimension est intimement asso-
ciée aux autres paramètres. A la dimension physique, via 
le climat par exemple : un temps chaud est plus propice à 
« vivre dehors », alors que le lieu est perçu de façon moins 
agréable par temps de pluie. A la dimension spatiale éga-
lement : des espaces publics généreux invitent à la pro-
menade, de même que la présence de mobilier urbain, 
comme des bancs, des jeux d’enfants, induit des usages 
différents. 

La dimension spatiale est définie par les formes urbaines, 
architecturales et paysagères, par l’organisation du ter-
ritoire, des espaces publics, ou encore la répartition des 
différentes fonctions urbaines entre activités, habitat, 
commerces, équipements, services, etc. 

La dimension temporelle, transversale, impose des varia-
tions aux ambiances selon des rythmes variables, au tra-
vers de l’alternance jour/nuit, semaine/week-end et des 
saisons. La temporalité ne se réduit cependant pas à ces 
manifestations naturelles. Les habitants et les usagers 
donnent leur propre temporalité à une ambiance via leurs 
activités.  
C’est la combinaison de ces différents paramètres (phy-
sique, humain, spatial, temporel) qui forme les ambiances 
d’un lieu. Les interactions entre ces quatre dimensions 
influent de fait la mise en place de projets. Si le maître 
d’ouvrage et le maître d’œuvre agissent directement sur 
la dimension spatiale, les modifications apportées à l’ar-
chitecture d’un lieu remanient de fait ses caractéristiques 
physiques et humaines. Tout projet de territoire, de ville 
ou d’aménagement doit donc prendre en compte ces  
dimensions et leurs interdépendances. 

LA NOTION DE SÛRETÉ 

C’est une composante importante des ambiances ur-
baines. Elle résulte du croisement des différents para-
mètres : ainsi par exemple, une zone industrielle déserte, 
la nuit et par temps de pluie suscitera un sentiment d’in-
sécurité ; a contrario, un quartier animé, en journée et par 
beau temps sera perçu comme un lieu sûr. Cette notion 
de sûreté dépend surtout de la conception urbaine, bien 
plus que de la mise en place de dispositifs de surveillance. 

DÉFINITIONS ET ENJEUX  
DES AMBIANCES URBAINES 

Figure 1 : Les paramètres de l’ambiance urbaine - SOURCE : © ADEME
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La mise en musique des composantes  
de l’ambiance urbaine
La littérature comme les retours d’expériences soulignent 
la complexité qu’il y a à approcher la notion d’ambiances 
urbaines, mais aussi l’opportunité que représentent les 
travaux menés sur celles-ci pour le développement du-
rable partagé de la ville et donc pérenne dans le temps.
Parmi les points faisant consensus, le fait que les am-
biances urbaines ne résultent pas seulement de la somme 
de facteurs (climatiques, sonores, visuels, etc.), mais de 
la « mise en musique », du croisement de l’ensemble des 
éléments perçus par les usagers comme concourant à 
l’ambiance d’un lieu. L’enjeu est donc de faire appel aux 
approches intégrées, pluridisciplinaires, à même de faire 
le lien entre plusieurs aspects constitutifs de l’ambiance 
urbaine. 
De plus, les ambiances urbaines d’un quartier, d’une ville, 
d’un territoire, sont une dimension intrinsèque de tout 
projet urbain : elles se construisent et évoluent tout au 
long des projets, au travers des choix faits vis-à-vis de la 
morphologie architecturale, de l’organisation fonction-
nelle, des matériaux, etc.
Aborder cette question des ambiances urbaines doit ainsi 
se faire de façon préventive et itérative : les questionne-
ments, outils et pratiques doivent être mise en œuvre en 
amont de la conception et tout au long de la réalisation 
des projets. 
Les recherches documentaires ont montré que la ques-
tion des ambiances est parfois abordée sous l’angle de la 
maîtrise des nuisances, tels que bruit, pollution, gêne ol-
factive, etc. Ce cahier technique se propose de dépasser 
cette dimension et de développer une approche des am-
biances urbaines comme moyen d’améliorer le confort des 
espaces, et plus largement la qualité de vie.
Il existe par ailleurs des outils de simulation et de modé-
lisation (logiciels de calcul, cartographie informatique, 
etc.) à même de permettre une approche quantitative 
de l’ambiance urbaine : essentielle, elle n’est pour autant  
pas suffisante pour apprécier une ambiance. Ce cahier 
s’attachera donc aussi à proposer une approche qualitative 
couplée aux aspects quantitatifs de la thématique. 
L’usager est aussi au cœur de la définition des ambiances 
urbaines : les caractéristiques physiques (le bruit, le vent, 
le soleil…) et spatiales (organisation et morphologie ur-
baines) les modèlent, mais c’est la dimension humaine qui 
leur donne consistance à travers la perception et l’appro-
priation des lieux par l’usager, les usages qu’il en fait, ou 
encore les représentations qu’elles lui évoquent. 

« Nous sommes tous attentifs, parfois même « saisis » par 
l’ambiance perçue en arrivant dans un lieu donné. Atten-
tifs à un éclairage remarquable, à une sonorité particu-
lière, dynamisés par un lieu public animé, ou au contraire 
apaisés (…). Souvent singulière et irréductible, l’ambiance 
d’un lieu varie selon le jour, l’heure, la météo, le public et 
nos actions. Pourtant, malgré ces variations, elle possède 
en général des caractères qui lui confèrent une identité, 
qui nous la fait reconnaître. » 
Nicolas TIXIER, in Culture et recherche, n°113, automne 
2007

UN RENOUVELLEMENT PERMANENT 
DE LA CONCEPTION URBAINE 
L’évolution des modes de vie ou encore des enjeux spé-
cifiques en termes d’urbanisme appellent un renouvelle-
ment permanent de la conception urbaine. Au 19ème siècle, 
la nécessité de lutter contre l’insalubrité dans les centres 
anciens a ainsi conduit au développement d’un urbanisme 
hygiéniste, qu’incarnent les rues haussmanniennes. 
Au XXème siècle, l’urbanisme est vu comme une manière 
d’organiser, de manière séparée, les quatre fonctions  
principales de la ville : habiter, travailler, se divertir, se  
déplacer. Une place considérable est alors donnée à la  
voiture. Au XXIème siècle, les enjeux globaux du changement 
climatique, de l’épuisement des ressources mais aussi  
une préoccupation grandissante en termes de santé,  
de bien-être et de qualité de vie dessinent de nouvelles 
évolutions : les paradigmes urbanistes dominants sont  
remis en cause et repensés.

L’impact de l’évolution des modes de vie  
sur les pratiques de conception
La société connaît des évolutions socio-économiques  
majeures, qui impliquent de repenser les usages de la  
ville et des territoires. Ces évolutions posent des questions 
nouvelles en terme d’ambiances urbaines et donc de 
conception de ces ambiances, questions que les porteurs 
de projet se doivent d’étudier. 

L’évolution des comportements sociaux et économiques. 
Entre autres exemples, l’essor des technologies de l’infor-
mation et de la communication, qui bouscule l’urbanité 
et modifie la compréhension des enjeux territoriaux. La 
dématérialisation de certaines activités (e-commerce par 
exemple) ou encore l’évolution des conditions de travail 
modifient les temporalités classiques de la ville. Comment 
la conception des ambiances urbaines peut-elle prendre 
en compte ces nouveaux usages ?

Le développement d’une demande sociale forte autour 
de la sécurité. Celle-ci se matérialise par exemple dans 
le développement des résidences fermées. Quelles sont 
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les réponses possibles en termes d’organisation et de 
conception urbaine, notamment vis-à-vis du rapport entre 
espaces privés et publics ? Comment, à travers le traite-
ment nouveau des espaces publics, redonner place à la 
convivialité urbaine ? 

L’évolution des profils des ménages. Augmentation des 
familles monoparentales, vieillissement de la population, 
investissement des centres-villes par les jeunes et les étu-
diants… Quels sont les nouveaux besoins générés par ce 
nouveau portrait des villes ? Quelles sont les réflexions à 
mener en termes d’aménités urbaines, d’accessibilité, de 
mixité ? 

Le retour à l’urbanité et la centralité. Ce mouvement s’ac-
compagne d’attentes en matière de commerces et d’équi-
pements de proximité, y compris en milieu rural. Cela 
suscite parfois des attentes paradoxales : par exemple de 
nouveaux urbains en quête de campagne, mais avec une 
exigence de niveau de services équivalent à celui de la 
ville. Comment intégrer ces demandes ? 
L’attention au paysage et au design urbain. Cette atten-
tion, signe d’un intérêt pour la qualité de vie urbaine, 
revient au centre des préoccupations et peut aussi faire 
l’objet d’une appropriation populaire, avec notamment les 
arts de la rue sous toutes leurs  formes. Comment prendre 
en compte ces éléments qui alimentent eux aussi la fa-
brique des villes et des territoires ? 

La traduction des enjeux de développement 
durable dans l’urbanisme
Les pratiques d’urbanisme actuelles intègrent de plus en 
plus les exigences liées au développement durable et au 
changement climatique. La notion d’ambiances urbaines 
s’en trouve revisitée et réinterrogée à la lumière de ces 
enjeux nouveaux.

L’enjeu de réduction des consommations énergétiques 
et des émissions de gaz à effet de serre. Une des tra-
ductions de cet enjeu est l’émergence de quartiers éco-
nomes en énergie, voire neutres ou à énergie positive. Ces 
principes induisent des formes architecturales et urbaines 
renouvelées autour d’exigences clés telles que la compa-
cité, ou l’intégration d’énergies renouvelables. Comment 
assurer l’atteinte de performances environnementales 
exigeantes tout en s’appuyant sur les spécificités locales 
pour créer une ambiance, une identité particulière en 
fonction du territoire, de la géographie, du climat, etc.?

L’enjeu d’adaptation au changement climatique. Celui-ci 
implique de faire appel à la résilience urbaine, d’anticiper 
les grandes tendances, des risques et des événements 
climatiques extrêmes. Avec le changement climatique, 
l’augmentation des températures et des risques de cani-
cule amène à réfléchir à la question centrale du confort 
d’été en ville. Les réserves d’urbanisation sont notamment 
de plus en plus contraintes et les projets répondent de 
plus en plus à la nécessité d’investir des sites complexes 
au regard des risques naturels, notamment les inonda-
tions, de requalifier les friches industrielles, ou encore de 
faire cohabiter habitats et activités industrielles. Com-
ment faire de ces projets complexes des entités urbaines 
malgré tout cohérentes et agréables à vivre ?

Les enjeux de densité et de lutte contre l’étalement  
urbain. Il s’agit notamment de limiter les déplacements 
et de réduire les émissions de gaz à effet de serre, de 
polluants atmosphériques et de nuisances sonores.  
L’héritage de la ville fonctionnelle est visible : les fonctions 
urbaines sont séparées, de même que l’urbanisation péri-
phérique et pavillonnaire, déconnectée de l’existant. L’en-
jeu : transformer ces lieux pour recréer une ville dense et 
sobre. Comment à travers la réflexion sur les ambiances 
recréer du lien, de la cohérence entre ces territoires dé-
pareillés ? 
Cela pose aussi la question de l’usage des espaces publics, 
qui ont longtemps eu pour objet principal de permettre 
le transit d’un point à un autre (en particulier en voiture) 
dans le cadre de la ville fonctionnelle. Depuis plusieurs an-
nées le piéton et le cycliste sont plus considérés dans les 
projets. Comment redonner leur place aux échanges, aux 
rencontres dans ces espaces ?
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L’ADEME édite une collection de cahiers techniques au-delà 
des thématiques actuelles du guide « Réussir la planifi cation 
et l’aménagement durables » :

- Cahier « Ambiances Urbaines » (Réf : 7590)
- Cahier « Mobilité » (Réf : 7589)
- Cahier « Activités Économiques » (Réf : 8101)
- Cahier « Ecosystèmes dans les territoires » (Réf : 7592)
- Cahier « Climat et Energie » (Réf : 7588)
- Cahier « Construire la ville sur elle-même » (Réf : 7591)

Ces cahiers sont à destination des professionnels, qu’ils soient 
urbanistes, architectes, bureaux d’études ou techniciens des 
collectivités désireux d’approfondir leurs connaissances et 
leurs compétences dans une thématique particulière. 
Ils ont vocation à proposer des pistes de travail techniques et 
opérationnelles et faciliter ainsi la mise en œuvre de principes 
d’aménagement durable.
Ces cahiers ont pour objectif de capitaliser pour chaque sujet 
et en lien avec les autres, les outils, méthodes et exemples dans 
les projets d’aménagement, les projets urbains et de territoire. 


